


 
 En 1234: Le nom "Nouzon" apparaît pour la première fois dans un texte, il est donc raisonnable de penser que la ville a 

été fondée dans la seconde moitié du 12ème siècle. Nouzon doit alors son origine aux canons de la collégiale ou de 
l'abbaye de Braux. 
 

 Vers 1350: Le village de Nouzon est érigé en communauté civile. Mais situé près de la frontière, il subit alors une 
période de calamités: 
 
 
 
 

 En 1369 Marguerite de Rethel, épousa Philippe le téméraire.  
 La famille de Philippe le Téméraire était une 
 alliée des Anglais jusqu'en 1435, ce qui a attiré 
 sur Nouzon les misères de la guerre de Cent Ans. 
  Nouzon a été incendié, au moins en partie, et ses biens ont perdus 
  toute leur valeur. 

 
 

 En 1506: Nouzon a été dépeuplé par  
 la peste et la famine. 

 
 En 1521: Nouzon a été pillé lors du siège de Mézières 
 par les impériaux de Charles V. 

 
 En 1537: Nouzon a été brûlé. 

 
 En 1554: A peine reconstruit, il fut saccagé et brûlé, 
 ainsi que les villages en aval par les Espagnols 
 de Philippe II, qui venait de Namur, et une inondation 
 de la Meuse acheva la ruine. 
 Il s’est reconstruit de  nouveau et a pu apparaître en 1575 à 
 l'assemblée du château Regnault. 

 
 

 En 1573 Henri de Guise construit une forge sur la Goutelle 
 pour traiter d'abord le minerai de fer de sa terre avec le charbon de 
  ses forêts. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 

 Le 10 mars 1629, Marguerite vendit au 
roi Louis XIII ses terres souveraines de 
Château-Regnault, y compris les anciens 
domaines du chapitre de Braux, les 
conquêtes et les usurpations, vingt-sept 
villages et villages, entre autres Nouzon. 
 

   Nouzon devint français, il fut plus 
tranquille après son intégration  France 
et il grandit peu à peu, le roi s'étant 
engagé à respecter les droits et les 
coutumes de ses nouveaux sujets. 
 

 En 1659: les guerres de Trente ans et la 
Fronde : Les malheurs de la fin du règne 
de Louis XIV, les guerres désastreuses, 
le froid de 1709, les mauvaises récoltes 
de 1709 et 1710, provoquèrent la famine 
et le dépeuplement. 
 

 En 1688: Ouverture d'une importante 
annexe de la manufacture d'armes de 
Charleville à Nouzon 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

 
 

Une manufacture d’armes 

royale : 



 En 1692: un violent tremblement de terre a détruit de 
nombreuses maisons. 

 En 1709: un mauvais hiver a détruit l'agriculture. 
 En 1725: les inondations ont détruit l'agriculture. 
 En 1769: Les habitants adressent une pétition au roi pour qu’il 

les aide à reconstruire l'église et le presbytère. Les travaux 
furent exécutés les années suivantes, et la nouvelle église, 
celle d'aujourd'hui, fut bénie et complètement achevée en 
1777. 

 En 1836: Disparition de la fabrication des armes. 
 



C'est vers le milieu du 19ème siècle, lorsque le chemin 

de fer et la locomotive à vapeur apparurent, que 

Nouzon devint la ville noire, remplie de vagues de 

fumée, d'où son surnom de "Creusot Ardennais". Les 

bâtiments et les wagons y sont principalement produits 

pendant de longues journées de travail  

 

D'où le choix de sa devise "omnia e labore" l’homme au 

travail  Une classe ouvrière importante est venue 

découvrir le syndicalisme et le socialisme, grâce 

notamment à Jean-Baptiste Clément, un homme cher 

aux habitants de Nouzonville qui ont été les seuls à lui 

élever un buste 



 7 aubergistes 
 1 marchand de bois 
 4 bouchers 
 2 boulangers 
 5 brasseurs 
 1 cafetier 
 3 charcutier 
 3 clouteries 
 31 ferronnerie 
 1 usine de crics , étaux et 

enclumes 
 2 marchand de fer 
 2 fondeurs en fer et  

cuivre 

 
 1 usine à gaz pour 

l’éclairage  
 2 marchand forain 
 1 marchand de papier 

peint 
 1 quincaillerie 
 2 marchands de vin 
 1 exploitant de tréfilerie 
 1 représentant de 

commerce 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



10 juin1893: Inauguration de la mairie qui fut brûlée en 1914, reconstruite puis rebrûlée en  1940. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 En 1901: Nouzon comptait 7 795 habitants; C'était la quatrième ville du département, la première dans la vallée, 

devant Revin et Givet. 

 

 24 octobre 1921: Le bureau de poste en avait assez. Il y avait une confusion constante entre Mouzon et Nouzon. 

Quelque chose devait être fait, et la solution fut radicale: il fut décidé de changer le nom de Nouzon - arguant 

que Mouzon avait un passé plus ancien et plus important. Après de nombreuses propositions, le nom de 

Nouzonville a été retenu. 

 

 C'est ainsi que Nouzon devient Nouzonville. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 Le 25 Août 1914, il y a eu des combats à 
Nouzonville pendant toute la journée, 
encore une fois, des maisons ont été 
incendiées, des soldats allemands ont 
vidé les caves et ont tué des habitants 

 Le lendemain, la mairie est incendiée. 
La ville est envahie par des soldats 
allemands et bombardée. La ville est 
maintenant occupée par les ennemis. 

 Les jeunes sont forcés de travailler pour 
l'armée allemande (ex: construction d'un 
nouveau pont sur la Meuse) 

 Février 1918: Les allemands volent  la 
cloche de l'église pour utiliser son 
cuivre. 

 Le 16 novembre 1918: l'armée française 
entre à Nouzonville après 52 mois 
d'occupation. 

 1939 :Des soldats des colonies 
d’Indochines viennent se battre dans les 
Ardennes. Les Allemands sont surpris et 
pensent qu'ils se battent contre des 
soldats chinois. 

 Mai 1940: la population de Nouzonville 
quitte la ville pour une région éloignée  
des attaques. 

 13 mai: la mairie est incendiée avec 80 
autres maisons lors des combats à 
Nouzonville. 

 Pendant l'occupation, il y a eu des 
actions de sabotage de la résistance. 

 3 et 4 sept 1944: libération de 
Nouzonville. Les soldats allemands ne se 
rendent pas, il y a eu des combats et des 
tueries. L'arrivée des soldats américains 
le lundi 4 marque la fin de l'occupation: 
le centre-ville se remplit d'heureux 
habitants en quelques minutes, 



Second World War destructions 





L’ hopital  

La rue Chanzy 



D'un côté de la rivière 

De l'autre côté de la rivière 

L'usine, maintenant fermée, de 

  Thomé-Génot, c'est le symbole 

des luttes des travailleurs dans 

Nouzonville 





EN 1468, DES FORGERONS  DE LIÈGE (BELGIQUE) 

VINRENT S'ÉTABLIR PRÈS DE LA RIVIÈRE LA 

GOUTELLE. ILS CONSTRUISIRENT UNE VINGTAINE 

DE FORGES LE LONG DE LA RIVIÈRE, 

EMPRUNTANT LE COURS D'EAU DE LA RIVIÈRE. 

ILS ONT ENSEIGNÉ AUX PÊCHEURS LOCAUX 

COMMENT TRAVAILLER LE FER. PENDANT 2 

SIÈCLES, ILS ONT LENTEMENT ÉVOLUÉ VERS LES 

FORGES. 

AU 18E S., LA PLUPART D’ENTRE  EUX 

TRAVAILLENT POUR L'USINE D'ARMES. 

EN 1886, UN PROPRIÉTAIRE D'USINE CONSTRUISIT 

UNE TRÈS GRANDE MAISON AVEC UN GRAND 

PARC DEVANT LUI ET UN BEAU CHAPELET. 

EN 1981, L'USINE «LA CACHETTE» A ÉTÉ 

DÉPLACÉE À HAM-LES MOINES AVEC SES 100 

OUVRIERS. 





UN VISITEUR CONNU 




